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Randonnée nocturne en forêt entre art et méditation

Jorat

Une initiative du Théâtre de Vidy

Mardi 3 novembre, peu après 
19h, les yeux encore éblouis par les 
phares du confortable car qui nous 
avait amené à l’orée de la forêt, 
notre petit groupe d’une vingtaine de
personnes a suivi Savannah, char-
mante hôtesse d’accueil du Théâtre 
de Vidy, jusqu’à Markus, qui nous 
attendait au détour d’un chemin. 
Nous ne vîmes pas son visage, mais sa 
voix douce et calme nous mit tout de 
suite dans la con�iance et le contexte 
de cette marche respectueuse, silen-
cieuse et sans lumière arti�icielle, de 
quelque 7 km au cœur des bois du 
Jorat, intitulée « Dans la forêt ».

La forêt, les sens et l’esprit
Derrière notre guide, en �ile 

indienne, nous avons été absorbés par 
la forêt. Le regard s’est petit à petit habi-
tué à ce clair-obscur laiteux, sans lune 
ni étoile. Les silhouettes des sapins, 
chênes, hêtres, etc. se sont révélées,
parfois dans une légère brume, parfois 
dessinant les cordes d’une harpe muette 
élancée vers le ciel.

Nos pas d’abord hésitants, se 
sont faits plus assurés ressentant la
douceur de la mousse, des feuilles 
mortes, de l’herbe, la succion de la boue 
ou la dureté d’un chemin. Fougères, 
feuilles claires ou copeaux de bois re�lé-
taient par endroits la faible clarté.

Parfois un parfum subtil de résine 
�lottait dans l’air avant de s’évanouir. 
Des taillis plus épais nous avalaient dans 

un noir absolu avant que notre marche 
débouche sur une clairière. 

Le silence nous a enveloppés seu-
lement rythmé par nos pas et les 
gouttes de pluies qui tombaient des 
branches. Imprégné par ce calme et 
cette sérénité, l’esprit a lâché prise 
pour se mettre au diapason du moment
présent et méditer. Quelques haltes nous 
permettaient d’admirer en silence un 
endroit particulièrement intéressant ou
d’entendre notre guide nous décrire la 
vie de la forêt, l’histoire de la relation 
des hommes avec elle, ses habitants, la 
respiration des arbres, les langages du 
vivant. Soudain arrêtés pour quelques 
instants devant un refuge, nous avons 
été éblouis par un spectacle féérique 
de lumières colorées. Lors de notre 
dernière halte sur le chemin du retour, 
un chant issu de la musique classique, 
empreint de douceur, s’est élevé totale-
ment en osmose avec ces moments hors 
du temps au sein de la Nature. 

Marcher, regarder et écouter
« Dans la forêt » est un projet qui 

fait partie de la série « Travelling » dans
lesquels un petit groupe de spectateurs 
est mené hors des murs du Théâtre 
de Vidy pour aller à la rencontre 
d’un lieu, d’un paysage. Cette balade
artistico-méditative a été imaginée 
par Massimo Furlan, créateur d’arts
scéniques et Claire de Ribaupierre, 
dramaturge. Du 15 septembre au 3 
novembre, plusieurs fois par semaine, 

Martin Reinartz, de son nom de comé-
dien « Markus » a guidé des promeneurs 
du crépuscule dans cet espace encore 
sauvage. De loin, la forêt est abstraite, 
liée à nos imaginaires, aux contes de 
fées, associée à la nuit à nos peurs. En 
l’habitant, l’espace de quelques heures, 
elle devient accueillante. Le visiteur est 
spectateur et acteur, vu par ceux qui 
l’entoure et le perçoive. 

« Dans la forêt » est le premier opus 
d’une trilogie sur la façon dont nous 
habitons et travaillons la terre. Il est 
composé de trois gestes simples, à la 
portée de tous: marcher, regarder et 
écouter. Le succès a été au rendez-vous 
pour chacune des sorties programmées.

Un cadeau, une parenthèse
bienvenue en ces temps troubles où 
nous sommes bombardés par les 
médias entre nouvelles alarmantes dues 
à la pandémie et élections américaines. 
Une aération du cœur et de l’esprit nous 
laissant méditer sur notre rôle dans cet 
écosystème.

Gil. Colliard
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« Markus », Martin Reinartz, comédien-homme des bois
Spectacle de lumières au refuge

Cérémonie d’assermentation
de deux nouveaux capitaines

Deux nouveaux capi-
taines de bateaux, 
Mathias Gay-Crosier 
et Stéphane Houdry, 

ont été assermentés ce lundi 
9 novembre par la préfète du 
district de Lausanne, Clarisse 
Schumacher Petoud. Dans le 
contexte actuel, cette cérémo-
nie solennelle s’est déroulée à 
huis clos sur le bateau « Vevey » 
amarré au chantier naval de la 
Compagnie générale de naviga-
tion, en présence notamment 
du 1er capitaine Olivier Che-
naux et du président du grou-
pement des capitaines Laurent 
Thierry, ainsi que du directeur 
général Andreas Bergmann, du 
membre du Conseil d’adminis-
tration Stéphane Montangero 
et de son président Benoît 
Gaillard.

Cet événement a pu être 
suivi avec émotion par les 
proches et l’ensemble des col-
lègues des nouveaux capitaines 
via Facebook Live. Une première pour la CGN alors que chacun 
avait à cœur d’assister à ce moment marquant dans la vie d’un 
navigant et dans l’histoire de l’entreprise.

Avec respectivement 13 et 15 ans d’expérience de naviga-
tion, Messieurs Gay-Crosier et Houdry ont accédé aujourd’hui 
au rang de capitaine de bateaux, après avoir passé avec succès 
les examens théoriques et pratiques de l’Of�ice fédéral des trans-
ports et navigué à satisfaction comme commandant d’un bateau 
durant plus de 300 jours.

Au cours de cette assermentation, les nouveaux capitaines 
ont promis d’exercer leurs fonctions en toute conscience et de 

remplir �idèlement tous les devoirs de leur charge. Seuls maîtres 
à bord, les capitaines sont par exemple autorisés à dresser
procès-verbal des infractions se déroulant à bord des bateaux 
qu’ils commandent. 

La CGN, compte désormais 27 capitaines assermentés dans 
ses rangs. Si la Compagnie a dû stopper ses courses touristiques 
conformément aux dispositions liées au Covid-19, elle continue 
d’assurer les liaisons pendulaires, essentielles notamment aux 
déplacements d’une grande partie du personnel médical.

Comm.

CGN

Moment marquant dans la vie d’un navigant et dans l’histoire de l’entreprise

Deux nouveaux capitaines de bateaux, Mathias Gay-Crosier et Stéphane Houdry,
ont été assermentés ce lundi 9 novembre par la préfète du district de Lausanne, Clarisse Schumacher Petoud

      Convocation
Le Conseil communal se réunira en séance ordinaire le lundi

7 décembre à 20h à la salle polyvalente à Palézieux-Village

Ordre du jour

1.      Appel
2.      Procès-verbal de la séance du 28 septembre 2020
3.      Communication du bureau
4.      Communication de la Municipalité
5.      Préavis municipal N° 13 / 2020 : Traitements et indemnités 

des membres de la Municipalité
6.      Préavis municipal N° 11 / 2020 : Budget 2021
7.      Préavis municipal N° 6 / 2020 :

Statuts de l’Association intercommunale des eaux usées
de la Haute-Broye – Veveyse – Oron – Glâne (VOG)

8.      Préavis municipal N° 12 / 2020 : Crédit d’investissement 
complémentaire pour la réalisation de la première étape 
du PDDE

9.      Préavis municipal N° 14 / 2020 : Crédit d’investissement 
pour l’aménagement d’une « Gare routière » pour les lignes 
de transports publics et bus scolaires – agrandissement du 
parking public à Oron-la-Ville

10.   Divers et propositions individuelles

Le bureau du Conseil

Oron

Brèves

Au vu de la situation sanitaire et des restrictions concer-
nant la tenue de manifestations publiques, la céré-
monie publique de remise du Grand Prix C. F. Ramuz 

2020, initialement prévue le 20 novembre 2020, est reportée.
L’événement aura donc lieu le vendredi 25 juin 2021 au Théâtre 
de l’Octogone, à Pully.
Pour rappel, le Grand Prix C. F. Ramuz 2020 est décerné, à titre 
posthume, au poète et romancier Philippe Rahmy (1965-2017) 
pour l’ensemble de son œuvre.

Comm.

Report du Grand Prix C. F.
Ramuz 2020


